
LE FOCUS
AFGHANISTAN

À partir du printemps 2021, profitant du départ des dernières troupes occidentales présentes
dans le pays, les talibans ont multiplié les offensives militaires et les conquêtes territoriales,
jusqu’à s’emparer de Kaboul le 15 août. Les talibans, qui jusque-là n’avaient contrôlé que des
zones limitées et rurales du pays, ont depuis eu à démontrer leur capacité à exercer la
gouvernance centrale de l’Afghanistan. Or, l’Émirat islamique semble se concentrer sur des
questions idéologiques et religieuses plutôt que d’apporter des réponses aux besoins
humanitaires du peuple afghan. Une grande majorité de la population afghane vit désormais
sous le seuil de pauvreté universel et se trouve en situation d’insécurité alimentaire. 

Les talibans ayant été le principal belligérant face aux forces armées du précédent régime, leur
prise de contrôle de l’Afghanistan a eu pour conséquence le retour à une situation sécuritaire
plus stable, plus particulièrement dans les zones rurales, et le regain d’une liberté de
déplacements pour beaucoup d’Afghans. Toutefois, ce retour à une forme de sécurité doit
être nuancé, d’une part parce que la situation actuelle rend très difficile l’accès à l’information
et d’autre part car les niveaux de violence ont augmenté de façon continue en 2022 ainsi qu’au
cours du premier semestre 2023. Ainsi, l’Émirat islamique doit faire face à deux forces
insurrectionnelles principales: des groupes armés de résistance dont le plus important est le
Front de la résistance nationale (NRF), essentiellement dans les provinces du nord, et l’État
islamique au Khorasan (ISKP), branche afghane de Daesh, quant à lui implanté majoritairement
dans les provinces de l’est du pays. L’ISKP a procédé à de nombreux attentats ciblés dans les
centres urbains et est tenu responsable d’une grande partie des victimes civiles recensées en
2022 et début 2023. Derniers évènements en date, le 6 juin dernier, le gouverneur de la
province de Badakhshan est assassiné lors d'un attentat suicide, attaque suivie d'un second
attentat le 8 juin lors de ses funérailles faisant ainsi 19 morts et une trentaine de blessés. 
Dans ce contexte, 12 475 premières demandes émanant de ressortissants afghans ont été
introduites en 2021, 17 103 en 2022 et 9 470 au premier semestre 2023. 

L'Afghanistan demeure depuis 2018, le 1er pays de provenance des demandeurs d'asile à
l'Ofpra. 

Données quantitatives et qualitatives sur la demande d’asile des
Afghans devant l’Office (Mise à jour août 2023)



Dès mai 2021, des opérations d’évacuation ont permis à 152 familles d’agents de
droit local, représentant 623 personnes, de quitter le pays puis de déposer leur
demande d’asile devant l’Office. Par la suite, l’opération d’évacuation « Apagan »
menée à partir de la mi-août 2021 a fait émerger des profils moins habituels dans la
demande d’asile. Ainsi, entre le début de l'opération et la fin du premier semestre
2023, plus de 4 000 demandes d'asile ont été déposées par des journalistes,
artistes, professionnels du droit ou anciens membres des forces de sécurité
nationales afghanes (FSNA) accompagnés de leur famille.

Depuis 2015, les Afghans forment la première nationalité rencontrée parmi les
demandes d'asile de mineurs non accompagnés (MNA). Cette tendance s'est
confirmée et largement amplifiée, depuis l'année 2021. Ainsi au premier semestre
2023, 443 demandes de MNA afghans ont été enregistrées soit 62,7% du total des
demandes de MNA.

jan
vie

r-2
021

fé
vr

ier-2
1

m
ar

s-2
1

av
ril

-2
1

m
ai-

21

ju
in

-2
1

ju
ille

t-2
1

ao
ût-2

1

se
pt-2

1

oct
-2

1

nov-2
1

dec-
21

jan
vie

r-2
022

fé
vr

ier-2
2

m
ar

s-2
2

av
ril

-2
2

m
ai-

22

ju
in

-2
2

ju
ille

t-2
2

ao
ût-2

2

se
pt-2

2

oct
-2

2

nov-2
2

dec-
22

jan
vie

r-2
023

fé
vr

ier-2
3

m
ar

s-2
3

av
ril

-2
3

m
ai-

23

ju
in

-2
3

3 000 

2 000 

1 000 

0 

De la même manière, les demandes d’asile
émanant de femmes afghanes ont continué à
être importantes. En 2022, les femmes
représentent ainsi 22,7% des demandeurs
d’asile afghans et 20% au premier semestre
2023. Force est de constater que les
politiques de l’Émirat islamique à leur égard
ont connu un durcissement en 2022. Dans ce
contexte, les femmes afghanes font valoir à
l’appui de leur demande l’ensemble des
restrictions qui leur sont imposées par les
talibans et mettent en avant un climat
incertain et anxiogène. 

Août 2023  Ofpra/CAB 

Évolution mensuelle du nombre des premières demandes afghanes, mineurs inclus,
depuis janvier 2021

2021 : Réinstauration de l'Émirat
islamique et retour au pouvoir des
talibans

Fin avril 2022 : série d'attaques
contre les minorités ethniques et

religieuses revendiquées par
l'ISKP

Décembre 2022 : les école secondaires pour filles ne
rouvrent pas. L'accès aux universités est interdit aux femmes 

Mai 2023 : dans un
rapport,  l'Onu

recense 334
victimes de
châtiments

corporels infligés
par les talibans

depuis novembre
2022


